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Le feu a éclaté , samedi matin , 

lu quatrième étage d'une maison situe'e 

près de la rue de la Cage. Les pom-

piers et quelques soldats s'y sont rapi-

dement transporté» Dcmi-henre après 

la première alerte , tout était éteint. 

Le dommage a été peu considérable. 

— Le général Grouchy était à Lyon 

la semaine dernière. Il reçut le titre de 

maréchal d'empire dans les cent jours , 

el l'on se rappelle la part qu'il prit aux 

evéuemensdu Midi, pendanto tte cour-

te période. 11 eût même momentané-

ment le commandement supérieur de 

notre ville , ttdes troupes qui s'y trou-

vaient re'unies. 

— Lin concours a été ouvert, parle 

Journal dit Commerce, pour le soula-

gement des ouvriers sans travail. Dans 

le Mémoire couronné, la niaiserie le 

Ulspute à l'inconvenance. L'on peut ju-

8' r j par ce'iui-ci, du m rite des ou-

Vfilges qu'on doit aux autres conçur-

r«Wï Ab uno disce ontues. Nous n'a-

vons besoin ni de concours , ni de 

"«moires, pour ouvrir un avis qni es: 

«tfus tontes les boucln s , pour propo-

ter u'ie pédieul don' l'évidence frappe 

•ou.- |f« yeux. Lé voici réduit en pou 1 

lignes : ! a ville vend dans la pres-

qu'île Perraclie pour plus dé deux m;l-
li 1 
TOftS (le terrains. Cinq cent mille fr. 
Su^' -.fui pour les frais de premier 

*t»blis8t'iue!i; d'uu vaste atelier a'uaui 

°" "On'ii'èrait le nom de maison Ut si 

l. ur* » ou toute ai. p Ueuomt.natiî>rt 

1u
Oii voudrait ad.,,,t,,. il 

P-'és la circ-oasuncu rut /Jtiia.t Un 

naître, de dépôt de mendicité. On y 

établirait divers genres de travaux. En 

nterdisant sévèrement la mendicité ex. 

térieure, on forcerait tous les individus 

véritablement sans ressources et sans 

travail d'y demander un asile. Les deui 

tiers du produit des ouvrages qui y se-

raient confectionnés , seraient affectés 

à l'entretien de la maison, et mêriie , s'il ; 

y avait lieu, au remboursement succes-

sif.dés premiers frais. L'autre tiers se-

rait mis eu réserve pour être donné à 

l'ouvrier , à sa sortie dé ce vaste dépôt. 

Ce projet efficace est aussi clair que 

praticable. Son adoption soustrairait à 

nos regards affligés ce spectacle hide ux 

delà misère publique, servant de pas-

seport à la papesse, et de prétexte à 

l'allure trop souvent insolente d'êtres 

abjects , rebut de notre ville et des 

cité» 'voisines, qui viennent épuiser la 

charité publique el enlever le pain des-

tiné à nos concitoyens vraiment mal-

heureux. Alors tomberaient comme 

inutiles, et oiseuses, ces ressources 

flétri, s par maint abus, et par l'appli-

cation qu'on en a faite trop souvent 

aux passion» du moment. jVous vouions 

parler des souscriptions , qui ne sont 

quelquefois que de simples spécula-

lions, où rien n'est oublié, hors les 

irais intérêts tle l'humanité» 

— On dit que l'agence g-mérale des 

mariages , établie passas* Couderc, 

■ suspendu ses opérations conjugales 

li tu» qiit 1 pies jours. Que d unions en 

1 lard ! <
v
iue d'époux dont I bonite ur 

si ajourne ! Ou peiisc que ce hou 

■ Vil'aiiiu de Pari»'pourra eue ten-

tfre une niain secoûrame, et achever 

ce que ses confrères de la province ont 

si heureusement commencé. Il n'y a 

pas un iiisrant à perdre. 

— Les ponts d'OuUins et de Briguais 

vont être reconstruits. t.'aJj'Jd.c'atioa 

eu a été tranchée 1- 2;, septembre. 

Les mesures sont prises pour ijue les 

travaux ne 'suspendent p;is an se il ins-

tant la circulation sur cette grande 

route. 

— Les militaires de la classe de t8ao, 

appartenant à la gunisori, et dont le 

lents de service expire avec cette anné» , 

ne seront congédi. s que le 5t décem-

bre prochain. 

— C'est en vain que nous nous ,«0 ra-

ine; 8 "levés contre l'inconveuatiee ju ap-

portaient , dans ie choix de leurs prête-

lionis , les a-gens salariés auxquels 'le 

Tribunal de connu -rec déieg.ie la ges-

tion provisoire des faillites , ageus qt«i 

ne peuvent être nommés qu'une fois 

par an. L un <! entre eux n'a p
A
 ctaittt 

d emprunter le nom dut) reédrS , dont 1 

I s intitule huiublemeiit le préposé.., 

pour 1'. aence d.'anfe failiitc ouverte la 1 
L- ï (J-<tf:>e[ ■ ' - ~« T' • 
Semaine dernière C'est mai quee de 

respect au Tribunal el à soi-même , 

q>;e de transformer un tuiseiab e ai'ie 

à ;u»tice ci teneur de livres, qualiti-

cution oblig.-e on- ne sait trop pWTï 

quoi , et e , 1 epiêseiit .ut d'une ni ,
3
'se 

de créau. iers. 

— L'liuiufh-iulant s'amuse a é puivo-

quer sur I itie..;,>.« de i,. ,.
t
tso.,.,.i. a a- . 

ùeile on aconhe rjiiceinme.a ,ip.,oi 

de commissaire, de . du f.tu-jo.irg. 

ao la Croix- lloujst. C est VI. iienoud, 



et non M. Bichon qui vient d'être ap-

pelé' à ces fonctions. Nons avons dit 

qu'il était lyonnais , et puisque le jour-

nal auquel nous répondons vont d'au-

tres renseignemens , nous lui dirons 

que cet officier public, d'abord em-

ployé clans les bureaux de la préfecture 

du Rhône , a occupe' pendant quelque 

teins , à ftive-de-Gier , un peste sem-

blable à celui qui lui est maintenant 

confie' , à,la Croix-Rousse. 

VnsvoïôÉueT avait 'néglige' *, jeudi 

^6irI.«.;igS''-'^çfaatioa8 d'usage dans les 

lléseeiitéisj;^ s^^âirrette, entraînée avec 

^rapidité a'p^ftf le la côte des Cartné-

%cs'',; ' a.'-prese^fe écrasé une personne 

qui 'Ibijg^j*?' le mur du Jardin des 

l'huiles. On ne dit pas que ce voiturier 

ait été arrêté. Encore une déplorable 

/^Ê^i^ékty^a dernier règlement sur la 

f eiïc.ulà^o-"Jol^s -voitures. Arous espé-

.T;'$fe^.^«^^e,|i}opùucteur.de celle-ci sera 

V&JJstt^^&S^ra Sf vère me i) t pu ni. 

\/'^'ï'.'iF'ljpjre saison a fait place aux 

frVKiOtHTs^ de 'l'automne. Déjà nous 

avons vu reparaître quelques manteaux 

dimanche dernier. Il paraît que nos 

damas se pourvoiront encore cette an-

née de ce meuble utile. La mode ne l a 

pas encoae mis à l'index. Lçs élégnns 

promeneurs ont abandonné les allées 

des tilleuls de Louis-le-Grand. L'on 

recherche maintenant les rayons du 

soleil, et l'on va se fixer près de la ba-

raque qui est au milieu de cet»e place 

immense. C'est là nn'il est de bon ton 

de faire deux ou trois tours le diman-

che , de midi à deux heures. 

— Les deux peintres célèbres, Caries 

et Horace Vernet , sont dan., ce mo-

ment à Lyon. 

— Le Rhône et la Saoné se sont en-

fles singulièrement, ces jours-ci , par 

l'eifet de» derïiiè'tes pluie-;. Lés habi-

laus dos Broiteaux redoutent les dé-

sastres el'nne nouvelle inondation. 

— Deux requête» en giâce ont été 

déposées à la Chancellerie , an nom d<; 

Ru et et de'Revuard , condamné» dans 

l'affaire de Yillefrauchc , la veille de 

l'arrêt qui a rejeté leur pourvoi en cas-

sation. Ce nouveau recours a du , com-

me il est arrivé pour Dal'iès , relarder 

le renvoi des pièces au parquet de la 

( ^ ) 

Cour royale de Lyon , et par suite ' 

l'exécution du jugemeni qui doit avoir 

lieu à Viilefranebe, en ce qui concerne 

îe nommé Ruet. 

Il est faux cjue ce dernier ait demandé 

comme l'a dit le Journal du Commerce, 

à faire des révélations importantes , 

et que celles-ci aient amené plusieurs 

arrestations. Il n'y a de vrai et d'exact 

cjue les détails qui précèdent. Les Feuil-

les publiques ne devroient pas ouvrir 

aussi facilement leurs colonnes aux 

contes que débite ordinairement le peu-

ple sur les condamnés à mort. 

— Le magasin de draperies, qu'on re-

marquait au coin de la place des Ter-

reaux et de la rue Sl-Pierre , est trans-

formé en un élégant café-restaurant , 

où l'on doit admirer , dans les inter-

valles ménagés entre des glaces de toute 

hauteur . les portraits eu pied et de 

grandeur naturelle des principaux gé-

néraux français modernes. L'ouverture 

du local, qui est, dit-on,très-prochaine, 

permettra de juger du mérite de l'exé-

cution et du choix des sujets. 

— Le sieur Simonard a long-tems 

occupé les journaux , et celui du Com-

merce en particulier, de sou entreprise 

de remonte des bateaux sur le Rhône, 

par le; moyen de la tapeur. ! es statuts 

de la société , dout il était le fonda-

teur , ont été déposés chez un notaire 

de cette ville. Divers appels de fonds 

ont eu lieu. L'époque de la mise en 

acthité du système immense de cette 

fri1r< prise1 était saus cesse reculée par 

divers iiicieleiis. I! paraît que plusieurs 

actionnaires ont manqué de patience. 

Ils se sont pourvus devant le Tribnnal 

de commerce de notre ville , pour faire 

prononcer la dissolution de la société. 

Cette mesure a été ordonnée élans la 

séance du 6 de ce mois, et desarbi'res 

ont été nommés , devwnt lesquels les 

parties sont renvoyées pour statuer sur 

le règl ment des comptes et sur le sort 

de la liquidation. 

— L'évéque de Metz a traversé Lyon 

ces jours derniers : il se rendait à 

Bourg , où il doit résider jusqu'à la fin 

du mois. 11 n'était donc pas à Metz, lors 

du passage du Dauphin. Ainsi les ob-

servations de l'Indépendant sur l'ab-

sence du prélat , dans cette circons-

tance, tombént d'elles-mêmes
 r

 et n'ont 

pas besoin de réfutation sériense. 

—M. Paraudier, fi Is de l'ancien jnge de 

paix du premier arrondissement de 

Lyon , est prêtre-attaché aux missions 

de France. On écrit,de Perpignan,qe,
e 

ses sermons y sont suivis avec le p!u
s 

grand intérêt. Il a prêché lors de la 

retraite pastorale. 

— Le nomme Aigoin , dont nous 

avons parlé dans notre dernier , est 

prévenu d'avoir été le complice d'an 

individu qui a déjà payé de sa tête le 

crime qu'il avait commis. Aigoin est 

sous le poids d'une condamnation par 

oorituinace. On sait qu'il s'agit de l'as-

I Bassinât d'un riche propriétaire du dé-

partement du Gard. 

— Le Bulletin de Lyon parle de l'or-

donnance sur la fermeture des portes 

d'allées comme d'une nouveauté. Cet 

arrêté de l'administration municipale 

est du mois de mars; il a seulement 

été affiché de nouveau ces jours der-

niers. 

-— L'imprudence des voituriers sem-

ble défier la sévérité des Tribunaux et 

la vigilance de l'Autorité. Nous avons 

I encore à déplorer un funeste accident; 

j c'est peut-être le trentième du même 

;
 genre depuis deux mois. L'enfant d'un 

boucher a été écrasé , au bas de la mon-

tée de la Glacière , par les roues d'une 

voiture à quatre chevaux, chargée de 

charbons de terre. 

— Lin cadave a été retiré du Rhône, 

samedi , près du quai St-CIair. 1! n'a 

pas été reconnu. 

CHRONIQUE GÉNÉRALE. 

Des colporteurs qui avaient ex-

posé en vente à Lille des gravures 

offrant les traits du fils de Napoléon, 

ont été condamnés à l'emprisonnement 

et à l'amende. 

— Tous les corps qui composaient 

le camp de Saint-Omer sont partis 

pour leurs destinations respectives L an-

née prochaine quinze autres régiuvenS 

seront réunis sur le même point, pour 

yséjourcer durant toute la belle;a»s°B 



— On écrit de Terre-Neuve , que 

[a chaleur a détruit une grande partie du 

produit de la dernière pêche. Aussi le 

poisson y a- t-il singulièrement augmenté 

de prix. 

— L'empereur de Russie sera cou-

ronné au printems prochain , à Var-

sovie , comme roi de Pologne. 

— Les navires Brésiliens jouiront 

incessamment dans nos ports des fran-

chises qui leur sont garanties par le 

traité de paix conclu entre la France 

et le Brésil. 

— Les peines prononcées contre les 

condamnés , dans l'affaire de la conspi-

ration de St-Péter-bourg , ont été de 

nouveau commuées , pour CPUX qui 

avaient été assujettis aux travaux des 

mines de Sibérie. 

— Le sieur Leheby , condamné h 

treize mois de prison , dans l'affaire de 

Mae-Grégor , s'était pourvu en cassa-

tion. Sa requête a été rejetée. 

—• Après un très-court séjour a Tou-

louse , sir Francis Burdet est reparti, 

prenant ia route d'Audi Le très hono-

rable baronnet va , assure t-on , visiter 

los Pi renées. 

— On reçoit do toutes parts les nouvelles 

les plus désastreuses des ravages occa-

sionnés en-Espagne p.-.r les orages., la 

|jçU et les inondations qui Ont causé 

ta pertes incalculables ./.MIS les : ro 

'iuecs de La Manche , l'AragOn et ai-

»es, où les oliviers , les vignes , des 

"'■usons , etc. , ont été entraînées par 

'es eaux ou déracinés pir les vents. 

Ce nouveau fléau , qui a causé la 

toort de plusieurs personnes , afflige 

d(s provinces déjà pauvres par clles-

ffiemes qui n'avaient de ressources 

lue dans la récolte de cette année , et 

d°nt les habitans se trouvent réduils à 

la plus affreuse misère. 

— Les nouvelles d'Italie annoncent 

Leux tremblemeus de terre , un qui a 
e°lieu le 14 septembre àMonteleone, 

dans la Calabre ultérieure , et qui a été 

J»W d'un grand bruit , l'autre qui a eu 

leu le 18 dans les environs de Frascati. 

"** L'archevêque de Capoue est mort 

'ftaples daus un âge avancé. Le grand-

( 3 ) 

maître de l'ordre delYlalte est au jourd'hui 

établi a Ferrare , d'après la bulle du 

souverain Pontife. 

— C'est par erreur qu'on avait an-

noncé l'expulsion totale des Ligorisles , 

établis près de Strasbourg. 1! paraît que 

les religieux étrangers ont seuls été 

renvoyés du couvent. 

— Le nommé Henry avait été: con-

damné, à Paris , aux travaux fe/rcés et 

à la marque pour faux matériels sur les 

régistres du trésor royal. La Cour de 

cassation a rejeté récemment son 

pourvoi. 

— Le Ier janvier prochain , le port 

de Cuiraçao sera ouvert indistinctement 

à toutes les nations. 

— L'ne épizootie désole dans ce mo-

ment les environs de Mastricht. 

L'incendie qui a consumé presqu'en-

tièrement la ferme du roi , à Gally , a 

dévoré quatre-vingt-dix mille gerbes de 

grains. La garnison de Versai le a mon-

tré beaucoup de zèe dans cette cir-

constance. .,, 

— Les vignerons de la Bourgogne 

n'ont pas vu de récolte plus alroudante 

depuis 170"). On est torcédan< piusi-.rs 

endroits de oo-petidre les travaux des 

vendangés*potfi se p. ..curer des iou-

«e m* > tant l'excessive, abondance a 

liompe toutes le-- prévisions. 

■ — Vingt-quatre nègres, de Porto-

Ru Co, ont été condamnes à mort par 

su.te de la découverte d'un complot 

i »u\quels ils avaient pris une part 

1 active. 

) 

j — Les Anglas ont adopté notre sys-

! téme des couchettes en fer , pour leurs 

I soldats. Elles sont en tout conformes 

j aux nôtres. 

j >— On écrit de Bourg : 

I Mardi 5 du courant , à deux heures 

J de l'après-midi , un incendie a éclaté 

à Corcelles , hameau de Foissiat, dans 

une maison qu'habhait une veuve avec 

son enfant de 8 à 9 ans. On est parvenu 

à sauver le mobiiKr , mais la maison 

a été la proie des flammes , et le feu 

eût fait de plus grands ravages si l'on 

ne se fût empressé de le concentrer 

en lui conpant toute communication 

avec les maisons voisines , qui couraient 

le pins grand elanger. 

L'enfant de cette veuve a été cause 

du malheur, en mettant le feu à un 

fagot qui était près de la maison que les 

flammes ont dévorée. 

— Le tonnerre , qui cause tant d'ac-

eidens cette année , est tombé diman-

che , ier octobre , à Marseille , vers les 

11 heures du soir , sur la tour dite 

Samati , au quartier de Séon Saint-

Henri , et à la campagne de M. Au» 

dibert , près N. D. de la Garde. 

— On écrit de Marseille , 27 sep-

tembre : 

Dans la nuit du dimanche au lundi , 

on a polé dans le magasin d'un horloger 

de cette ville , situé sur le port , 60 à 

80 montres de prix , et 2,000 francs 

en espèces. 

La clôture du cirque de MM 

Francoui a été ajournée par le succès 

complet qu'a obtenu M. Paul , dont une 

indisposition grave avait suspendu le 

début. Ce jeune écuyer est étonnant 

par son aplomb , ses grâces et son 

adresse. 

— Le Roi est l'un des actionnai.es 

; de la société royale de la Savonnerie . 

, dont le prospectus vient d'être publié. 

Le fond social est d'un million divisé 

par actions de mille francs chaque. Le 

gouvernement abandonne aux socié-
Ï . -1. 

| taires sans rétribution , pendant vingt— 

1 sept ans, !e beau local de la Savon-

nerie. 

— Un orags violent a ravagé l'arron-

dissement de Digne. Il y avait douze 

pieds d'. au dans les auberges qui sont 

sur le bord de la rivière. 

— Le duc de Lorges, pair de France , 

gouverneur du château de Ramboui Iet, 

j et le comte Blin de Bourdon, préfet 

du Pas-de-Calais , sont décèdes daus 

les premier! jours de ce mois. 

J — Une enquête va être faite , par 

j ordre du roi des Pays-Bas , sur la na-

| ture , les causes et les moyens de ré-

pression de l'épidémie qui désole en 

ce moment la ville de Gronineiîe. 
1 

| —M. Stiegler, l'un des plus riches 



banquiers de Russie, vient d'être cfe'é 

baron. 

VARIÉTÉS. 

Un manuscrit contenant l'histoire j 
universelle d'Orosc de Taragoue , a> ec \ 

des notes de la propre main de saint j 

Augustin , a été découvert , il y a { 

quelques mois, dans une maison reli-

gieuse dn mont Liban. 

— 11 s'est passe' « la Nouvelle-Orléans 

une scène conjugale , d'une nature un ! 

peu sérieuse. Un boulanger, mécontent 

de sa femme, a voulu lu pendre à un 

arbre , hors de la ville , où il l'a con-

duit , et il aurait infailliblement mis 

son dessein à exécution , sans l'inter-

■veutiou de plusieurs femmes qui ont 

bravé h s menaces ([u'il fanait de se 

servir du sabre dont il était ai nié. L'une 

d'el es le lui a enlevé , et l'a terrassé. Sa 

victime a dès-lors été soustraite à sa 

fureur. Ce trait fait juger à la fois de 

la barbarie de quelques maiis de la 

Nouvelle-Orléans , et du courage du 

beau sexe de cette ville. 

— Le bruit se rép tnd que le droit sur 

les étoffes de coiou imprimées sera 

aboli dans la sessiou prochaine du par-

lement Anglais. 

— Le prix du coton en laine et des 

articles de coton manufacturé a un peu 

haussé à Manchester depuis quelques 

jours. On attribue cette amélioration 

aux demandes que fait en ce moment lô 

commerce, tant intérieur qu'étranger. 

— Miss Bruce que Vai'cr Seoott est 

sur le point d'épouser eit la sœur de 

M. Bruce , professeur de logique à 

l'université d'Edimbourg. Llle paraît 

exiger que'le BaMniVet consente à ac-

cepter , avant le mariage , cent mille 

livres sterling pour se débarrasser de 

ses dettes. 

—- Les manufacturiers de Shrffiehl 

ont trouvé un alliage , auquel ils ont 

donné le nom d'acier du Pérou , et qui 

est rrputé supérieur à celui de l'iode , 

dont on fait les lames de damas. 

(4) 

—Le pins grand nombre de théâtres > 

de province se trouve dans une situa-

tion déplorable. L'art de la comédie, 

qui fut si long-tems notre première il-

lustration littéraire , est tout à 'ait né-

g'igé , il est même banni de plusieurs 

grandes villes. 

La ville de Rouen possédait , dans la 

pers onne de !\L Morel , un directeur 

fort habile. Plus rapproches ele Paris, 

les nombreux amateurs de spectacles y 

paraissaient fort evigeaus , et le goût 

qu'ils ont pour le théâtre , qu'ils fré-

quentent avec avidité , jusiilie , en 

quelque sorte , leur sévérité ; le chef 

de l'entreprise théâtrale de cette ville 

ne doit pas manquer de prévoyance , 

et plus d une grande place de 'l'état est 

peut être moins difficile à remplir. Dans 

plus d'une circonstance , M. Morél 

avait donné des preuves de prudence 

et de fermeté ; mais effr iyé lui-même 

de tous les ebsUcles qui s'opposent d -

sonnais au succès hn théâtre î l'.Onen , 

il a désiré de «éloigner, et les nou-

veaux avantages que la ville lui offrait 

n'ont pu l'engager à continuer la di -

reclion. C'est M. Saint-Elme uni le 

remplace ; c'est un acteur recomman-

dable , mais ses tatens administratifs en 

sont pas encore connus. 

A Bordeaux , M. Prat , au milieu 

d'une direction orageuseet tourmentée, 

a fait quelques bénébees , dont sa sé-

vère économie est la source ; il a re-

fusé de continuer la direction, et M. 

Baig.ol, qui le remplace , u est connu 

j ii- qu'ici que pour avoir fait le commer-

ce de la porcelaine. 

A Varseitle , M. Chapuv a chassé la 

comédie et la tragédie de son th âtre , 

et lui-même conduit les chevaux dans 

le ballet de Cenelrillou. C'est , dit-on , 

ta répétition d'un spectacle qu'il veut 

etabhrà .'Nîmes 

A Toulouse , M. Martin , excel-

lent directeur, n'ayant pu obtenir du 

conseil-municipal le-, subvenu, us qu'il 

reclamait , a donné sa démission. 

M. Bremens , directeur de Stra.bourg, 

l'an imité. 

A Nantes , M. Bousigne , directeur , 

a suspendu ses paiemens ; on dit m^nie 

qu'il est resté débiteur de M lie Mars. 

Le théâtre n'a pu s'ouvtir qu'au moyen 

d'une somme donnée par les a'.oii
ne

'
8 

On ignore encore ce que cette entre." 

prise deviendra l'année prochaine 

A Montpellier , M. Fleury , direc-

teur , fait des efforts incroyab'rs po;i
P 

soutenir son entreprise; il mériterai! 

que la vide vînt à son secours d'une 

manière plus efficace. Il eu est de même 

de M. Robillon , directeur à Versailles, 

e} de M. fcly, à Naftc'y. 

A Metz , lai Ville a pris pour son 

compte l'entreprise théâtrale ; cette di-

rection prospère, et cet exemple de-

vrait être imité. LTn acteur , uorume' 

André , dirige le théâtre. 

On voit , d'après ce tableau , que 

tous les directeurs de France vont être 

forcés de quitter leur entrr prise ; on 

ne peu! en excepter épie M Cousin , a 

Lille , et M. Singier, à Lyon. 

PRIX DES GRAINS. 

Marché :îe Lyon dui au 9 Octobre 1826. 

Le double-Boisseau, 

Froment beau 4 5' 
ld. moyen 4 *° 
ld. moindre. 4 5 

Seigle beau a 60 

ld. moindre a 5o 

Orge belle a 34 

fd. moindre. a î3 

Maïs. a 75 

lllé noir a 

Avoine 

fouîmes de terre rouges 1 « 

ld. blanches 

WÉ^^T '
 18 

V , BOURSE DE PARIS. 

LWSMJTHENTIQUE, 7 OCTOB. 

cent consolidés. Jouissance <iu M 

^*5îT|>t. 1826. — j)8 fr. 20 c. af. r. 20 r. ib c,3oc. 

Quatre t/-a p, 0/0 J. du 19. Mais, 

Tro.o pour cent, Ç(> f. 35 <\ Soc. 

Annuités à 4 |>. 0/0 ). du y?. Dèv,
 t

 1155 f. 

Aclio.u de la liannse , aoijo Ci\ 

Obi. de la Vrl'le Paris , J. de Avril , i3;5. 

B'-nie. de Nobles, 73 fr. 5o c. 

Hé9te d'Kspague, »j fr. 

Emprunt royal d'Ëspj^t»' , tS^S, Jouis, 

Janvier i8?,6. — /_,i.i f. 1/4 46 i\ 

i'jju|>rui)V d'Haïti, 

LO n.BlF. 

Ti-agede Lyon., du y octobre 1S26. 
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THÉODORE PITRAT, IMPRIMEUR DE MGR. LE DAU1W, RUE 0 U PERAT , N '28. 


